
LE NA'EURALITE CANADIEN

Vers la fin de son étude, notre écrivain dit que les grou -
pements français et franco-canadiens, aux Etats-Unis," trou-
"vent parfois un point d'appui et toujou r- des sympathies ar-
"dentes parmi les groupements de noirs ou de gens de couleur
"et parmi les Irlandais." 3i ce n'était déjà fait, il y aurait lieu
iwj encore de tirer l'échelle ! Il n'est que drôle de parler des
eympathi.Qs qui existent entre les nègres et nos Canadiens les
EtatgrUnia ; mais l'écrivain est d'un comique achevé quand
il es question des sympathies irlandaises pour les Canadiens!
.. Tj,§era l'avis (le tous ceux qui sont le moindrement rensei-
gnés sur ce qui, se passe aux Etats-Unis.

Il faut bien mentionner aussi l'opinion qu'exprimîe M.Vi-
bert ie l'ancien Naturaliste canadben, dont il juge que la
portle acienti q pe ne fut pas bien conaidérable. Qu'en sait-
il, lppnieur ? C'est, supposons-nous, parce qu e les travaux
eti.figu de l'abbé Provancher sur l'entomologie du Cana-

da n'eurent pas une " portée scientifique bien considérable,"
qu'on ne cesse de nous les demander, de tous les points du
Canada, des Etats-Unis, de la France et même de l'Allema-
gnê Et pub, nous voudrions savoir de M. Vibert comment

os naturlistes s'y prendraient pour nommer et classer
leurî collections de coléoptères, d'hyménoptères, etc., de la
Proir ce, saus)es travaux publiés par M. Provancher dans la
pretriêre skéie' du Naturaliste...

Sign&long seulenenten passantune erreur de l'Eclair, de
RaMe Comne dlantres journaux l'ont. dit déjà, on lisait avec
abgéfp~tidi , dani n.numéro du 4 juillet dernier, que le pre,
mier mimstre dwC.Cnada4 Sir Wilfrid Laurier " s'enrôla, tout
"jegne,dans le parti des presbytériens-méthodistes anglais." Il
fälidr4it voir qilèl est là-dessus l'avis des braves électeurs de
Saint-lt>ch de Québec !

Nos en avons réservé Une.bien bonne pour la fin,
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